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VVoilà que s’approche à 
nouveau le mois d’octobre, 
mois de la mission univer-
selle. L’occasion de se po-
ser une question sérieuse: 
ne serait-ce pas nous, ici, 
qui aurions besoin de mis-
sionnaires? 

Une jeune vocation venue 
de loin 
Xavier Yameogo est un jeune 

homme de Koupéla, au Burki-

na Faso. Il est entré au noviciat 

de l’abbaye de Saint-Maurice 

l’an dernier. Xavier ne serait 

sans doute pas ici s’il n’y avait 

eu les Pères blancs qui, le 

22 janvier 1900 fondèrent le 

premier poste missionnaire à 

Koupéla. Xavier, il naît presque 

un siècle plus tard de parents 

non chrétiens. Il découvre le 

Christ et reçoit le baptême en 

2011. Très tôt, la question de la 

vocation religieuse le taraude. 

La rencontre avec Jean Scarcel-

la, alors responsable de l’asso-

ciation Song-Kiiba (qui vient en 

aide aux orphelins), lui fait 

prendre conscience de l’exis-

tence de la vie canoniale. Il s’y 

intéresse, s’y sent appelé. 

Comme elle n’existe pas au 

Burkina Faso, il manifeste son 

désir de rejoindre l’abbaye de 

Saint-Maurice. A cette époque, 

on n’est pas encore prêt à rece-

voir des jeunes «venant de 

loin» à l’abbaye, car il semble 

difficile d’éprouver leur moti-

vation profonde. Pourtant les 

choses sont en train de chan-

ger. L’Eglise devient vraiment 

universelle: il y a des gens de 

confiance, sur place, qui peu-

vent accompagner le jeune. On 

lui demande de passer quatre 

ans au grand Séminaire de 

Koupéla, qui éprouve sa voca-

tion et finit par l’envoyer à 

l’abbaye, où ce chemin de dis-

cernement se prolonge. 

L’Esprit souffle où il veut 
L’histoire de Xavier n’est pas 

isolée. En particulier, toutes  

les communautés religieuses 

expérimentent depuis long-

temps l’universalité de l’Eglise, 

toutes ont des fondations en 

«pays de mission». Et si le pays 

de mission, actuellement, ce 

n’était plus ni l’Afrique ni 

l’Asie? Les fameuses fonda-

tions «en pays de mission» ne 

seraient-elles pas appelées par 

l’Esprit à venir accomplir leur 

mission chez nous? A cela 

beaucoup de barrières. Des 

problèmes administratifs sou-

vent ubuesques. Une méfiance 

innée pour l’étranger qui vient 

«profiter» de notre beau para-

dis helvétique. Aucune mis-

sion n’est facile. Parfois on y 

perd sa vie. Tout missionnaire 

le sait. Il n’y a pas de raison 

qu’elle soit plus facile chez 

nous. 

  

CHANOINE  
ROLAND JAQUENOUD

La Suisse, terre de mission
MESSAGE La question que Dieu pose: « Qui enverrai-je?», attend de 
nous une réponse généreuse et convaincue: «Me voici: envoie-moi!» 
(Is 6, 8) (Pape François, Message pour la journée des missions 2020)

À PROPOS

«Me voici»
Nous nous rappelons tous du 
Mois missionnaire extraordinaire 
d’octobre 2019, un temps béni 
pendant lequel l’Eglise a ouvert 
son cœur à la fraternité univer-
selle. Ce qui a certainement été le 
plus frappant fut l’intérêt que la 

mission elle-même a suscité, ce 
que le phénomène «mission» 

a su développer dans les 
esprits et les 

cœurs. 

Retrouver non pas d’abord le sens 
de la mission pour elle-même, 
mais la réalité «mission». Ainsi à 
la demande du pape l’appel était 
fait à tous les baptisés de s’inter-
roger sur leur mission, qui est 
d’abord envoi, et dont chacun est 
le premier envoyé! En effet le Sei-
gneur nous envoie tous dès notre 
baptême, ce moment où il passe 
la porte de notre cœur et le remplit 
de son Esprit. Le thème du Mois 
missionnaire 2020 est: «Me voici, 
envoie-moi». Comme une suite 
logique à la campagne de l’an der-
nier le Seigneur veut clairement 

envoyer aujourd’hui chaque  
baptisé et attend de lui son:  
«Me voici». Jésus l’a dit le premier: 
«Me voici, je suis venu pour faire 
ta volonté» (He 10, 9). C’est à 
l’aune de l’exercice de sa mission 
que le chrétien en son être pro-
fond pourra s’affermir, et qu’il 
prendra conscience de cet envoi le 
mettant en chemin, d’abord par la 
prière qui rapproche les frères 
entre eux, et ensuite par le regard 
du cœur tourné vers les confins du 
monde: «Me voici, envoie-moi». 
+ JEAN SCARCELLA,  
ABBÉ DE SAINT-MAURICE
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Octobre sera le mois de la mission universelle. Ici Xavier Yameogo. DR

NOUVELLE FONDATION

Récemment fon-

dée en Valais, la 

Fondation Saint-

Antoine a pour 

objectif d’amélio-

rer la qualité de la 

vie quotidienne 

des personnes qui 

se trouvent en si-

tuation de précari-

té en raison de 

leur âge avancé et/ou d’un handicap physique et/ou 

mental. Ces personnes doivent être de foi catholique,  

de nationalité suisse et domiciliées en Suisse, principale-

ment en Valais. La fondation peut intervenir pour payer 

subsidiairement des articles destinés à améliorer leur 

vie quotidienne (lits médicalisés, aide à la mobilité,  

traitements dentaires, etc.), après étude approfondie  

des dossiers qui lui sont soumis. Adresse: Fondation 

Saint-Antoine, le Prieuré, place de l’Eglise 2, 1978 Lens. 

 

ŒCUMÉNISME

Jeudi 17 septembre, l’évêque de Sion Mgr Jean-Marie 
Lovey, accompagné de son Conseil épiscopal, a ren-
contré le Conseil synodal de l’Eglise réformée évan-
gélique du Valais (EREV) actuellement présidé par  
le pasteur de Sierre Gilles Cavin. Cette rencontre, qui 
s’inscrit dans une tradition bien établie de contacts 
réguliers, a été l’occasion d’évoquer les nombreux 
domaines pastoraux où les deux Eglises reconnues 
en Valais collaborent étroitement, comme les aumô-
neries d’hôpitaux et de prisons, l’enseignement  
religieux scolaire, ou encore les multiples initiatives 
diaconales au service des personnes en situation  
de précarité (Maison de la diaconie et de la solidarité, 
Fondation valaisanne Pape François, Accueil Hôtel-
Dieu). Autant d’illustrations de l’excellente entente 
œcuménique qui règne actuellement entre les deux 
Eglises chrétiennes en Valais. 
 

VIDÉOS

Dans l’impossibilité d’organiser les traditionnels 

«Camps-vocations» cet été, le Centre romand  

des vocations a pris l’initiative de produire quelques  

vidéos présentant des témoignages de différentes voca-

tions chrétiennes. Elles sont rassemblées sur le site 

www.vocations.ch/donner-vie-donner-envie. On y 

trouve notamment une rencontre avec Dom Marc du 

Pothuau, Abbé d’Hauterive, et une autre avec Sr Yvonne 

Dutoit, responsable des Sœurs hospitalières de Sion.

GENS D’ÉGLISE 

«Aucune mission 
n’est facile. Il n’y a 
pas de raison 
qu’elle soit plus 
facile chez nous.» 
Roland Jaquenoud

MÉDITATION

«Les publicains et les prostituées vous précèdent dans  
le royaume de Dieu» (Mt 21, 31). C’est le choc. Jésus s’adresse 
à l’establishment religieux de son temps: les grands prêtres 
et les anciens. Il place devant eux les publicains, collecteurs 
d’impôt collaborateurs de l’occupant romain, ainsi que  
les prostituées, qui, osons l’expression, sont les pécheurs 
par excellence de ce temps. Jésus va encore plus loin:  
les publicains et les prostituées ont cru, tandis que «vous», 
l’establishment religieux, vous ne croyez pas. Jésus débus-
que l’imposture: on peut être membre de l’establishment 
religieux et ne pas croire. On peut avoir fait de la religion  
une identité revendiquée, voire même un métier, sans pour 
autant avoir la foi. Se dire chrétien sans s’engager sur le sen-
tier étroit de la justice, de l’amour concret du prochain, c’est 
professer une foi morte, inutile. Et si j’essayais de devenir 
croyant? 
CHANOINE ROLAND JAQUENOUD

Le choc!
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